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Avec sa journée de réflexion, SECTICIDE poursuit sa lutte contre les 

phénomènes sectaires mais aussi de radicalisation. 
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Lucienne et Michèle  

Lucienne et Michèle de Bouvier de Cachard : « Nous ne sommes pas contre les 

croyances, on doit les respecter dans un pays laïc, sauf si elles dérivent ». Photo ER 
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Pour sa grande journée de réflexion vendredi 23 septembre à la salle des 

fêtes de Belleville, l’association SECTICIDE développera dans ses 

conférences/débats le thème : 

« Vigilance face aux risques potentiels d’emprise mentale et 
de radicalisation ». 

« Nous avons choisi ce thème car nous avons suivi une formation très 

spécifique de la part des services du ministère de l’intérieur à Paris », 

explique la présidente, Lucienne BOUVIER DE CACHARD.  

Depuis 2014, les victimes directes et indirectes de la radicalisation ne 

sachant vers quelle organisation se tourner pour recevoir conseil et 

soutien se sont adressées aux associations antisecte. 

 « C’est ainsi que nous avons suivi le parcours d’une jeune fugueuse de 14 

ans et l’avons aidée à ne pas partir en Syrie ». 

 SECTICIDE a également été sollicitée par une association de familles 

dont les enfants sont partis là-bas « les parents se plaignent de n’avoir 

aucune écoute, aucune aide. »  

Suite à cela sera développé le processus de radicalisation « qui est 

différent selon les sexes et utilise toutes sortes de support comme les 

réseaux sociaux ou les thèses complotistes », poursuit la spécialiste.  

«Le terme de radicalisation ne recouvre pas toutes les formes de 

militance : il concerne le phénomène bien spécifique de l’engagement 

radical d’individus contre leurs compatriotes et les valeurs de la société 

dont ils sont issus.» 

 Enfin seront développés les outils de prévention à mettre en place dans 

les services sociaux, les réseaux sociaux, l’éducation nationale. 

Des cas précis 

A partir de 18 h, membres et sympathisants de l’association pourront suivre 

l’assemblée générale.  

Celle-ci dans son rapport d’activités exposera des cas précis pour lesquels SECTICIDE 

a été sollicitée cette année « des victimes de psychothérapeutes, de diffamations 

portant atteinte à la vie professionnelle, d’emprise mentale, de pasteurs gourous, 

d’ésotérisme… »  

Si beaucoup de victimes sont des femmes, certaines sont aussi des « gourelles » ou 

femmes gourous, thème développé par l’un des intervenants. 

 Tout comme la pensée extrême « au niveau de la santé, du politique et du 

religieux » et enfin la radicalisation islamiste. Un vaste programme. 

Christine CORBIER 



VERDUN : LE PHÉNOMÈNE DE LA 
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Une exposition a permis d’éclairer le phénomène de la radicalisation. 
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L’assemblée générale de l’association SECTICIDE, qui depuis 1994 a pour 

mission la lutte et la prévention contre les dérives sectaires portant 

atteinte aux Droits de l’Homme, apporte toujours aux adhérents, mais 

aussi au public présent, une foule d’informations sur le sujet. 

 Vendredi dernier, cette assemblée s’est déroulée en présence de Benoît 

VIDON, sous-préfet de Verdun, d’élus de l’agglomération ou nationaux, 

de responsables associatifs, et entre autres de Lucette LAMOUSSE, 

présidente de l’AMATRAMI, qui s’est dite très intéressée et concernée par 

l’un des sujets abordés « la radicalisation ». Elle a exprimé le vœu de 

travailler avec SECTICIDE. 
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Des mesures 

La présidente de SECTICIDE, Lucienne De BOUVIER de CACHARD et sa 

sœur Michèle, expliquent : 

« La radicalisation était largement présentée par des panneaux 

d’exposition qui ont été, pendant l’après-midi, le support d’explications 

au public.  

Explications sur les causes possibles de la radicalisation, mais aussi 

conseils sur les signes annonciateurs manifestés dans l’entourage.  

Parmi les visiteurs, dont des adultes, des responsables de centres 

sociaux, une classe de BTS de Sainte-Anne s’est montrée très intéressée 

par le processus de l’endoctrinement djihadiste, et nous leur avons 

apporté un certain nombre de réponses, sur les mesures mises en place, 

les problèmes rencontrés. » 

Les différents rapports, moral, d’activité et financier (dont le déficit est 

comblé par les fondatrices) ont été adoptés à l’unanimité.  

Ils ont montré une fois de plus l’activité débordante des deux sœurs, 

fondatrices et animatrices, avec participation à des rencontres avec de 

nombreux organismes, participation à des colloques en maints endroits 

et pays. 

 

Puis a suivi l’intervention de Francine CAUMEL-DAUPHIN, secrétaire 

générale du CCMM national (Centre Roger IKOR contre les 

manipulations mentales) sur le thème « Particularités de la gourelle ». 

Dans un exposé très détaillé, elle a défini la personnalité des femmes-

gourous ou gourelles. 

 

 

 

 

 

 

 



LES GOURELLES 
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Francine CAUMEL-DAUPHIN a esquissé le portrait des 

gourelles. 
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LES GOURELLES 

 

Francine CAUMEL-DAUPHIN a affirmé :  

les gourelles ont des particularités, même si beaucoup de traits sont 

communs avec les gourous masculins.  

Elle s’est replongée dans un ouvrage de l’abbé Grégoire (1750-1831) :                           

« Histoire des sectes religieuses fondées par des femmes », notant :  

« Chez les femmes, leur passion la plus énergique est communément celle 

d’exercer sur les autres une autorité réelle ou d’opinion ».  

À notre époque, « les femmes-gourous sont des personnalités 

pathologiques relevant de la perversité narcissique… 

 Elles sont de grandes séductrices…  

Le temps d’approche de leur cible est plus long… 

 Elles sévissent fréquemment dans le domaine des prières.  

Mais parce que ce sont des femmes, on se méfie moins d’elles. » 

 

 


